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nervures, les pélioles et souvent même la tige entière est mîarqué que dans ces dernières années la Doryphore s'était
rongée, déchiquetée, anéantie. Aussitôt la larve sortie inontrée un peu imoins nîouinbreuîse, et qu'en plusieurs ent-
de l'Suf, elle commence par se ronger un trou dans la droits, méme sans lui faire la guerre, on avait pu obtenir
feuffie mémn.' et l'agrandissant tous les jours, elle finit des deimi récol les de pom mes de terre. Espfrons que la
lieitòt par touit dévorer. Et elles sont d'ordinaire en vigueur dle nos hivers, joile à la courte durée de notre
telle quantité, que souvent on peut les prendre par poi- belle saison, et surtoul la N igillance des ceumlivateuirs à chasser
gnées sur le ieé pied. l'insecte dès qu'il se mllonltrera, nous emtnt de nous

Ce n'est à proprement parler qu'à l'état de larve que soustraire à te llénu, qui est In des plus redoutlalles aux-
l'insecte est :lommageable, mais comme il y a plusieurs quels ail été soumise l'agrieuilture.
générations dans la même saison, et que les éclosions L'\ Pî OVANCilEli.
n arrivent pas toutes à la même époque. du printemps a
l'automne, on vo4t. de ces larves sur la plante, tant qu'il N. B.-Aul muoiumiet le melre sous presse les vignî'lle'sreste une partie assez tendre pour être dévorée. A l'an- m
tanine, les larves qui n'?ont pias encore subi lour méta- axîule éèeI~rit '-esi 'atitl 'io'
morphose s'enfouient en terre pour y passer l'hiver. et pre
dès les premiers jours du printemps elles se trouvent --
prêtes pour attaquer la plante au moment même qu'elle
se montre hors de terre. La destruction est parfois si Membres du Conseil d'Agriculture de la
complète, qu'en plus d'un endroit dans l'Ouest on a Province de Québec.
renonc ntotalement à la. nilture du précieux tubeircule.

Maintenant que l'ennemi est rendu citez nous, que faire ?
Comme la péninsule entre les lacs 1luîront et Erié n'est Ponr i'i ation de ns lerleurs, nous dunnons ci-des-

pas très-étendue, nous suggérions, en 18'10, le mettre ds sous les noms et resilenies sles ieiires île la Chambitre
gardes à cette frontière, c'est-à-lire d'engager les habitants r l uîî'. 'v me'; ' is, um y inSmi
de ces quartiers, au moven de primes, à faire la chasse aux "es '"îo.îs îles Sociétés 'Agriculture, de leurs Présidents,
premiers insectes qui tenteront de passer dans Ontario ; 3 ice-Iresidmeis et Secretair'es, auisi que les ehiels-lieux:
mais rien de tel n'a été fait. Cependant nous pensons que Président, M. J. M. Iir'owiing, Montréal.
c'est encore là le moyen le plus ellicace le se miieltre à ViM-résiden , .. L. Il. .\lassue, Varennes.
l'ahri du lléau, nous voulons dire la chasse à l'inse'te imme lin. Clis. de liourierville. (.-ofici) Bobiclierville.les son apparition. Il I'y a pas de doute que si les muni- il. Garneau ......... Quebec.cipalilés sacriliaient quelques centaines le piatres a être '' ,. 0. BeauIîei.........Nlnimaii.olfertes en prines pour ces insectes, ou nie parvint a arrêter .ie e la Prade.leur dillusion, ou du monms à restreidre tellement leur " D. E. Price..........iébec.
nonbre, que les dommiages causés pourraient être suppor- 1 M IL ....... ullili.
tables. Mais en l'albsence dce l'autorité mmiiiiicipale, il autMM. A. Soiiii.î'ilI Laliu.
qlie chaque cultivateur se constitue lii-imèmne le gardien det
son propre cliaiip. len le plus ellicae fille cette chasse. i 11 . lli M..r.......là-Il ilî'.
surtout dans les co miencemeits de l'apparition des insectes, M
et elle n'est pas si dillicile qu'on se le ligure généralement. L. lleaub en, .1. '. . trtal.
Que (les enfianmts fasse la ronde diti clami de palates, tout
les deux tit trois joirs, recueillant o.11 écerasant tiites les L. é lue...........D houi.

A. Maî's;sil ........... L'' hi îpiiIi.chrysonièles qu'ils pourront rencontrer, et certainîemiemnt les. lié. .rsa............L i n.
eégs nc seront pas appléciales. Mais si vous laissez l'en-

nicmni sans contr le, iluili il nie se compter' plus f!ie par " N libu-kwod.......Wei Shelford.iiilliers et par iiillions, ce ie sera lulîs le temîips de préveriiî.
ses attaquess, il nme vous restera plus qu'i travailler à allé- " I . arlav a t ....... I-Dominiîie.
nuîîer les dommiiages aitant que possible, et le succès ne " .L. N. GaiFrat ..... L As Nmon.
pourra ètre qlue fort défectueux.

Le reimède qu'on a emii ployé partout dans l'Ouest est le ' . J. Leci're, Se'ritisir, roa I
vert de Paris. Celte poudre se répail sur les feuilles après llureaux, 65, rue St-Gabriel, onrmal,
une pluie ou une forte rosée pour qu'elle y adhère. Comiiime
cette poudre est um arsénite tie cuivre, et liair coiséquent un
poison des plus violents, elle exige îles précautions ~dans ses Un nouveau Ciment.
manipulations. La respiration de la poussière pourrait avoir
les plus sérieuses conséquences. On la renferme dans une
petite boite de f'erblanc percée de trous qu'on lixe au bout Ui chimiste franrais a réussi à prpareri un composéd'un bâton de quelques pieds de longueur, pus se tenant minéral, un espèce de pâte, qu'on dit supérieur ai ci-au dessus du vent, oit la secoue sur les plantes. On mêle la ment hydraulique pourî' lier la pierre et rêsiste' à l'actionipoudre à 6, 10 ou 12 parties de sable, de cendre ou le fa- de l'eau. Ce Composé devient aussi duri que la pierre, nerime, parce que pure elle pourrait faire perir la plante avec se détériore pas par son exposition à l'air, et est à I"pl'en-le parasite. Du reste, nul craimte pour les tubercules, car va (le l'action des acides. Voici sa composition : 19 li-les plantes ne puisent dans le sol, quelque soit sa coipo- vres de soufre avec 4-2 livres de poterie et de verre râ-tion, que les sucs qui leur conviennent. duits en poudre Ce mélango est soumis à unmme douce

On a fait un tel usage (le vert de Paris dans l'Ouest, chaleur qui permet ai soufr'e de fondre. et toute la masse
qu'une seule ville, Lacrosse dans le Wisconsin, ei a vendu alors est bien biassée jusqu'à ce qu'elle devienne tout-à-
14200 livres en une seule année. Et cependant les résul- fait homogène; oi la verso ensuite dans des mouiles etoni
tats ont été encore fort peu appréciables. Car de nouvelles la laisse refroidir. Cette cormpositioni fond à une temupé-
éclosions d'insecles se montrent tous les jours, et chaque rature de 300 dogris Fahi'elieit et, peuit être emuployéIo
pluie venant laver les plantes, le saupoudrage est souvent à de nouveau sans rien perdmre de ses qualités; toutes les
recommencer. Il est certain que la chasse aux insectes fois qu'on veut changer la forme d'un appareil, onIla fait
Imclmes, qui petit fort bien se t'aire ail moyen des enfants, fondre à une chaleur lei te, et oi opère comme avec l'as-
est beaucoup plus ellicace. phalte. A 270 degrés elle devieit aussi dure que la

Comme chaque insecte a lui-même ses ennemis, pour pierre et peut encore conserver sa solidité dans l'eau
mettre des bornes à sa trop grande multiplication, on a re- bouillante.


